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Je pars à la découverte 
d’un partenaire européen, 

tu viens ?



Salut 
Vincent ! Comment tu vas ? 

Oui c’est dingue !!!! Je sais, je suis impressionnante ! 
Mais plus sérieusement, je ne parle aucune langue 
étrangère. T’inquiètes, on n’est pas seul. Dans le 
groupe certains baragouinent l’anglais et d’autres 

langues. *Y’ a toujours une personne qui maitrise !

Oui, je suis d’accord, il faut 
la caler dans le planning pro et 

perso. Mais pour prendre la tempéra-
ture d’un territoire, ça n’se fait pas 

en 24h t’imagines bien !

Où t’as moyen 

de caler une semaine 

dans ton agenda… du 

dimanche au samedi 

en plus ?

Entre les visites de 

structures et les sites, ça passe trop vite, c’est quand même ouf : 

aucun voyage touristique ne permet de comprendre aussi bien un 

pays, ses habitants et surtout la façon dont il fonctionne.

Écoute, c’est en grande partie financé par l’Europe : c’est une de 

leur volonté de créer un sentiment d’appartenance. 

Si j’fais le parallèle avec la formation, quand tu pars ça coûte 

aussi. C’est normal que ta structure prenne le reste à charge. 

Mais tu fais 
quoi pendant toute 

une semaine ?

Je pars jamais en vacances 

à l’étranger… ça doit coûter 

une blinde ton truc ?

Nan, mais ! Vous bossez 

vraiment ? 

On n’part pas que 
pour l’exotisme ! 

C’est pour s’enrichir de nouvelles pratiques, de nou-

velles cultures. En plus, c’est intéressant à plusieurs 

niveaux : en tant que pro ou bénévole et pour soi.

Je t’avoue que j’ai été impressionnée de voir ce qui 

peut se faire dans d’autres structures ailleurs en 

Europe. Les réponses apportées sont vraiment 

différentes des nôtres.

              Une mobilité, c’est quoi ? C’est quand ?      C’est avec qui ? On y fait quoi ?

Salut 
Martine ! J’ai vu que tu es partie en 

Finlande ? Tu parles plu-sieurs langues, toi pour être 
partie en mobilité ? wahouuu !   Tu m’épates !

L’idée n’est pas de faire du copié - collé , 
j’ai bien compris, mais d’avoir 

d’autres façons d’interroger nos 
façons de faire. Ok, c’est joli….. tu parles bien mais…. concrètement ?

Entre les visites de 

structures et les sites, ça passe trop vite, c’est quand même ouf : 

aucun voyage touristique ne permet de comprendre aussi bien un 

pays, ses habitants et surtout la façon dont il fonctionne.

Écoute, c’est en grande partie financé par l’Europe : c’est une de 

leur volonté de créer un sentiment d’appartenance. 

Si j’fais le parallèle avec la formation, quand tu pars ça coûte 

aussi. C’est normal que ta structure prenne le reste à charge. 

Détrompe-toi ! 

On vient pour partager, on est un collectif. 

Puis, tu sais le groupe est bienveillant. Toi aussi tu as une 

expertise, un regard qui a un intérêt pour les autres. En tout 

cas, moi j’suis revenue plus riche même si au final je 

n’ai pas tout capté tout de suite.

C’est d’abord des p’tits pas 

que l’on fait : on impulse 

un débat dans le CA, dans 

l’équipe, on raconte, on 

partage notre expérience…..

tout ça permet à la struc-

ture de s’ouvrir à de nou-

veaux concepts. 

Je pensais la même chose 

que toi avant d’y aller.

En fait, la Fédé a créé des outils pour nous aider 

à capter ce qui pourrait nous être utile, 

à réfléchir sur nos pratiques, 

à se conforter ou se confronter

T’as tout compris. Tu ramènes la coupe à la maison... 
Tu plantes des petites graines, un  

esprit plus fédéraliste, le petit pas de 
côté qui nous manque parfois et qui 

peut permettre de construire le centre social et l’EVS  de demain. 

C’est joli ton 

truc, mais pfffff ! C’est 

trop pour moi. J’me sens 

pas au niveau. Les autres 

participants doivent être 

balèzes.

Si je comprends bien, 

dans la diffé
rence tu peux 

trouver des idées inspirantes…. 

C’est ça grosso modo ? 

              Une mobilité, c’est quoi ? C’est quand ?      C’est avec qui ? On y fait quoi ?

Ouais ! bon, mais 
les contextes sont tellement différents 

que tu n’peux rien en faire. J’veux dire que 

de toute façon tu n’peux pas l’exploiter sur 
ton territoire !
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ALLEMAGNE-   Les « Gardening School » (école de jardinage) sont  

très répandues à Berlin (15 structures dans toute la ville) ! 

  
Les écoles traditionnelles ont l’obligation de dédier un temps 

spécifique régulier (en moyenne 2h/semaine) pour ame-

ner les enfants dans ces écoles de la nature afin qu’ils 

passent du temps dehors, à découvrir les jardins, les jeux 

de plein air, le contact avec la terre, le jardinage, les arbres 

et les plantes, ainsi que le maniement des outils et du feu.  

 
Cela permet de développer leurs sens, leur curiosité, leur capa-

cité à se concentrer et surtout leur goût pour la nature et l’envie 

de la protéger. La visite de l’école SUZ a été une vraie révélation. 

Ce que nous retenons 
de la structure partenaire

L’UFA Fabrik est née d’un mouvement de résis-
tance citoyenne, lorsque 100 squatteurs occupent les  
anciens locaux d’Universal Film Studios au cœur de 
Berlin-Ouest en 1979. Leur message était « La paix par 
la culture et l’écologie », avec comme mission princi-
pale l’éducation à travers le théâtre de rue et le cirque. 

Après cinq ans d’occupation, ils obtiennent le titre de 
propriété du terrain, l’UFA Fabrik se transforme pro-
gressivement en un éco lieu de 26 000 m2, en partie au-
to-géré, avec plusieurs structures qui voient le jour : une 
école libre, une école de cirque, un théâtre, un centre 
interculturel, un dojo, une maison de quartier, un centre 
social, une guest-house, une boulangerie bio, une épi-
cerie en circuits courts et une ferme pédagogique. 

Ce qui est remarquable est la recherche de l’autosuffi-
sance énergétique de ce lieu, qui utilise des systèmes 
d’énergies renouvelables et de conservation de l’eau 
innovants : des toits plats et végétalisés, des panneaux 
solaires et la récupération d’eau de pluie et son filtrage 
par des plantes phyto-épuratrices pour l’utilisation de 
cette eau pour les WC... L’innovation  se situe dans le 
fait que c’est un lieu mixte, accueillant en son sein des 
structures aussi bien associatives que commerciales. 

Le centre social est géré indépendamment du reste des 
structures, il a son fonctionnement propre, bien qu’il 
soit implanté au cœur de l’éco-lieu, avec une gratuité 
d’accès.

Aujourd’hui, UFA Fabrik s’est largement développée 
dans Berlin, et compte une trentaine de structures  
réparties dans toute la ville : écoles de l’inclusion  
sociale, centres sociaux, centres de jeunes, avec 320 
employés et 80 bénévoles. UFA est à 80% financée par 
les subventions de source publique et privée et 20 % en 
autofinancement.

BERLIN
Du 2 au 8 octobre 2022
Partenaire : UFA FABRIK

Thématique :
«La dimension développement 
durable dans les  
actions collectives et  
communautaires»

Participant.e.s : 

Sophie HAMON, bénévole de La Boussole – 
Centre Social Intercommunal de Lamballe 
Terre et Mer (22)

Anthony LEBLANC, Educateur Environnement 
/ Coordinateur - Familles Actives au Centre 
Social -REEPF (35)

Aurélie VINDRIER, référente secteur adultes/
séniors - Centre Social Marceau-Mulsant à 
Roanne (42)

Catherine ONGYENGUELECK, assistante 
Fédérale à la FCSF

Cyrille CANTIN, directeur de La Boussole  - 
Centre Social Intercommunal de Lamballe 
Terre et Mer (22)

Déborah COHEN, référente du séjour, 
Chargée de mission Fédération Inter- 
départementale Garonne Occitanie 
(FIGO) (31)

Emmanuelle DUBOIS, chargée de communi-
cation à la FCSB

Irène PONS, responsable secteur enfance 
jeunesse au Centre Social de Mably (42)

Ludovic JUIGNET, Coordinateur Familles 
Actives / Réseau Education Environnement 
Pays de Fougères (REEPF) (35)

Manéo STEPNIEWSKI, encadrant technique 
recyclerie, association Calade, Pays de Som-
mières (30)

Maud BOUSQUET, cheffe de projet économie 
circulaire, association Calade, Pays de Som-
mières (30)

Pierre PLANCHAIS, animateur Compostage 
Collectif - Familles Actives (35)

UFA FABRIK

-  Les cours finissent à 14h pour les enfants et les jeunes, l’après- 

midi étant dédié à des temps d’échanges, de découverte de la 

nature, avec des structures publiques, en accès libre, gratuites 

et sans inscription.

-  Les jardins partagés de Tempelhof où l’on peut circuler libre-

ment, avec des espaces aménagés entre les cultures pour que 

les habitants puissent s’approprier l’espace et profiter librement 

du jardin pour lire ou boire un verre entre amis.

-  La ferme pédagogique UFA Fabrik en plein cœur de la ville, libre 

d’accès, qui vient compléter l’enseignement des écoles pour  

responsabiliser les enfants, améliorer leur confiance en eux,  

travailler sur l’attitude comportementale. Une autre manière 

d’apprendre qui permet aux élèves de se révéler et aux profes-

seurs de les voir sous un autre jour.

-   Dans le quartier de Staaken, les travailleurs sociaux font de  

l’aller vers en identifiant au préalable les nationalités des po-

pulations, pour répartir les animateurs en fonction de leurs 

connaissances linguistiques afin de faire du porte-à-porte. Ils 

ont une réelle approche inclusive des différentes cultures et reli-

gions, qui co-habitent dans le respect et la bonne entente. Gros 

travail sur le développement du pouvoir d’agir des habitants. 

Ce qui est remarquable 
C’EST :

Les chiffres de la semaineet bien d’autres choses encore qui ne se mesurent pas...
DES DIZAINES DE...

608
5

*L’abus d’alcool est dangereux pour la santé. À consommer avec modération

-  bières* goûtées et de vodka mate... 
-  fous rires partagés 
-  rencontres avec les habitants de Berlin
-  recettes et morceaux de musiques partagés

structures 
visitées

km de marche km de mur  
de Street Art

On dirait qu’il est urgent 
d’inclure la thématique de 
la transition écologique et 

citoyenne dans nos projets 
sociaux et qu’elle soit 
transversale à toutes nos actions

Remerciements à tous les partenaires, participants, référents des mobilités 
ainsi qu’au Consortium sans qui ce programme n’aurait pu voir le jour.
Maquette : Fédération des Centres Sociaux de Bretagne - janvier 2023
Illustrations : Vecteezy - Photos : Centres Sociaux

Il semble important d’avoir une culture commune sur les termes qui englobent la transition : «développement durable», «transition», «écologie»…

Il fa
udrait m

ettre
 en place 

un plaidoyer et une boîte à outil p
our 

les strucutres au  niveau national 

pour le
 réseau !

Balade au Mur de Berlin

Visite à Hahneberg, avec une vue magnifique sur la périphérie de Berlin

Toits végétalisés à l’Ecole pédagogique de Stuz

Serre pédagogique à l’Ecole 

pédagogique de Stuz

Dîner bien accompagné !

Dès leur plus jeune âge, les enfants 

sont au contact de la nature

Zoom

Notre réseau compte déjà de 
nombreuses expériences et expéri-
mentations de pratiques innovantes ! 
Il s’agit maintenant de les valoriser 

et de les déployer à plus grande 
échelle.



-  Décret ministeriel Wallonie/Bruxelles : afin d’être reconnue asso-

ciation «éducation permanente» et recevoir les financements qui 

s’y rapportent, l’association doit signer un décret avec le minis-

tère de la culture. Ce décret stipule que l’association doit «créer 

et organiser l’exercice du contre-pouvoir citoyen». L’association 

remplit donc une fonction d’anticipation sociale et d’émanci-

pation du citoyen, de médiation entre le citoyen et le politique 

afin que puissent s’exercer l’expression et la critique.  De plus, les  

financements accordés sont à durée indéterminée. Un rapport 

d’activité est demandé chaque année.

-  Interculturalité : cette notion évoque le lien, le dialogue, l’inser-

tion, le projet collectif de bien vivre ensemble, avec cependant 

unité et diversité, communauté et société pour in fine, en respec-

tant et préservant les identités culturelles de chacun, bien vivre 

ensemble dans la sphère publique et dans un rapport d’égal à 

égal. C’est ainsi que PeC définit sa démarche.

Zoom

Ce que nous retenons 
de la structure partenaire

Peuple et Culture : 
Un mouvement issu de la période de la résistance. 
Il s’est structuré en France pendant l’après guerre et 
a essaimé en Belgique à Liège en Wallonie en 1976. 

Le mouvement belge a rapidement pris son indépen-
dance. La structure a choisi d’agir contre tout ce qui fait 
obstacle, tout ce qui limite les principes démocratiques. 

Elle est également en veille. Les actions conduites par 
Peuple et Culture sont non violentes. 
L’association emploie des salariés qui sont des mili-
tants engagés. Les professionnels assument entière-
ment la particularité du travail qu’ils exercent.

LIÈGE
Du 2 au 8 octobre 2022
Partenaire : Peuple et Culture  
(PeC) Wallonie Bruxelles

Thématique :
«Promotion de la citoyenneté 
et de l’interculturalité»

Participant.e.s : 

Annie, bénévole administratrice Fédération 
Vendée, La Roche-sur-Yon (85)

Cathy, bénévole administratrice Fédération 
Bretagne, Redon (35)

Céline, bénévole administratrice CSIPMF 
Saint-Quentin la Poterie (30)

Georges, bénévole, référent séjour, adminis-
trateur fédération Languedoc Roussillon (11)

Loïs, salariée,comptable FCSF Paris (75)

Marie-Christine, bénévole, administratrice 
Fédération de Bretagne (56)

Martine, bénévole, administratrice, Bancs 
publics Alès (30)

Mounira, salariée, directrice Centre Social 
Arlequin Saint-Étienne (42)

Myriam, salariée, référente famille, Centre 
Social Arlequin Saint-Étienne (42)

Tawfik, salarié, médiateur social, Toulouse 
(31)

Peuple et Culture (PeC)
Wallonie Bruxelles

-  Les cafés antifascistes, activités mobiles en espaces conviviaux, 

l’expression est libre. Le jeu de plateau ANTIFA inspiré de faits 

réels fait vivre un groupe antifasciste. C’est un outil de formation.

-  Les ateliers d’écriture sur 3 jours avec un objectif de développe-

ment de la pensée socio-politique des participants.

-  Un collectif de quartier à l’initiative des habitants et de PeC 

mène une action en justice contre un propriétaire qui a clôturé 

et s’est approprié une  partie boisée empruntée très régulière-

ment. Le collectif  veut pouvoir continuer à accèder au bois et à 

ses sentiers. PeC apporte ses compétences (travail de mémoire, 

conseils, aide au financement, accompagnement en justice).

-  Lutte avec le collectif de quartier contre les Dépôts d’Immon-

dices Clandestins. PeC, situé dans un quartier périphérique  

laissé à l’abandon par les autorités est à l’initiative d’une cam-

pagne d’information et d’actions contre ces DIC. Les habitants 

sont acteurs de cette opération.

Ce qui est remarquable 
C’EST :

Bravo à PeC d’avoir tenu 
en alerte tous mes sens...

J’ai évolué en acquis 
théoriques, pratiques, 

et j’ai éprouvé des émotions

Envie de faire évoluer

 la palette d’actions des centres

sociaux vers plus d’éduc pop !

BELGIQUE

Entretenir des 
liens avec PeC, les recevoir avec la même qualité en France.

Mobilités 

Européennes

Les chiffres de la semaine

et bien d’autres choses encore qui ne se mesurent pas...

DES DIZAINES DE...

61
4

*L’abus d’alcool est dangereux pour la santé. À consommer avec modération

-  bières goûtées*... Et même une sans alcool !

- de fous rires partagés 

groupe
bénévoles 

seniors

professionnels 

juniors

Remerciements à tous les partenaires, participants, référents des mobilités 
ainsi qu’au Consortium sans qui ce programme n’aurait pu voir le jour.
Maquette : Fédération des Centres Sociaux de Bretagne - janvier 2023
Illustrations : Vecteezy - Photos : Centres Sociaux
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- Neightbourhood mothers : 
le principe est de repérer des mères volontaires qui feront le lien, 

construiront des ponts entre des mères isolées ou en difficultés et 

les institutions. 

Elles créent des groupes de mères de plusieurs origines et leur pro-

posent de l’aide (traduction d’un document, aide pour sortir d’une 

relation violente...)

Les conditions pour intégrer la structure : parler danois, ne pas 

parler de religions et de traditions, la mixité. 

Elles ont 6 valeurs communes et les mères référentes suivent une 

formation. Des espaces de rencontres se créent dans les biblio-

thèques, les cafés, une salle dans un immeuble…

Zoom

Ce que nous retenons 
de la structure partenaire

Askov Fonden s’organise autour de 5 départements : 
KBH +, ASPA, ASKOVHUS, MIR et Dialog against  
violence intrafamilial (infrastructures sociales,  
jeunesse en toute sécurité, familles fortes, meilleure 
intégration, citoyenneté active). La Fondation Askov  
travaille en collaboration avec le public, le privé et la 
société civile, dans des partenariats qui œuvrent pour 
offrir davantage de bien-être aux personnes sociale-
ment vulnérables. L’ambition de la Fondation Askov  
est de permettre à ces personnes de trouver le courage 
et la force d’assumer la responsabilité de leur propre 
vie dans la société « sur un principe participatif ».

KBH+ accueille de façon libre les jeunes de 18 à 30 ans 
via le café, ouvert tous les jours. Les jeunes proposent 
eux-mêmes les activités et prennent en main la mise en 
place de pratiques.

ASPA Askovfonden Social Psychiaty Activity est répar-
tie en deux sites voisins : Gryff, café public et boutique 
de vêtements de seconde main, ouvert à tous, tous les 
jours de l’année, tenu par des professionnels et des 
personnes ayant des troubles psychiatriques majeurs. 
Ces activités leur permettent de créer du lien, de réap-
prendre les codes de la vie sociale et de retrouver pro-
gressivement des réseaux sociaux. 

Askovhus : spécialisée dans l’accueil des personnes 
frappées par des troubles du comportement alimen-
taire, âgées de 8 à 56 ans. Elle se veut être un lien entre 
le « médical » et le retour à une vie autonome.
Baba : aide à l’interaction entre les pères et les insti-
tutions et les pères et les enfants. Public visé : les mi-
norités ethniques avec comme point central l’enfant 
et son bien-être. Aider aux dialogues entre les pères et 
les professionnels de l’enfance et/ou adolescence pour 
permettre de développer l’identité de père, de com-
prendre le fonctionnement des institutions.

Neightbourhood mothers : des mères bénévoles réfé-
rentes issues de minorités ethniques font le lien entre 
des mères isolées ou en difficulté et les institutions. 

COPENHAGUE

Du 6 au 12 mars 2022
Partenaire : Askov Fonden

Thématique :
«Découverte des pratiques  
favorisant le soutien aux 
compétences sociales et à la 
résilience des publics»

Participant.e.s : 

FADY TRABELSI, bénévole association des 
centres sociaux d’Aulnay-sous-Bois (93) 

AHMED EL OUAFI, bénévole association des 
centres sociaux d’Aulnay-sous-Bois (93)

JEAN-FRANÇOIS GRANJON, bénévole EVS 
les ATL d’Aspet (31)

GOBET CELINE, salariée du Centre Social de 
Marceau Mulsant (42)

CREPET ADELINE, salariée du Centre Social 
de Montbrison (42)

TAILA BENZEROUAL, responsable EVS ATL 
ASPET( 31)

JULIE DELCOURT, salarié de Centre Social 
ADAGES (31)

CATHERINA JOSEPH, bénévole de CS 
ADAGES (31)

MOHAMMED IBNYASSIM, directeur asso-
ciation UNVSTI Centre Social de Plérin (22)

FREDERIC GUILLAUME, association UNVSTI 
directeur du Centre Social Plérin (22)

CLAUDY LEBRETON, bénévole association 
UNVSTI Centre Social Plérin (22)

PHILIPPE LE MOIGNE, directeur financier  
association UNVSTI Centre Social Plérin (22)

ASKOV FONDEN

Les chiffres de la semaineet bien d’autres choses encore qui ne se mesurent pas...
DES DIZAINES DE...

7 12

- de kilomètres parcourus
-  de minutes de sport pour se coucher sur les lits  superposés !

projets 
d’envergure 

participants 
déchaînés

«On se sent «humble» face aux 

résultats obtenus par nos hôtes, 

et on a envie de tenter des 

expériences 

inédites ! »

« Ce programme m’a conforté sur ma vision du rôle d’un centre social et sur mon envie d’aller plus loin dans ma démarche »

DANEMARK

Remerciements à tous les partenaires, participants, référents des mobilités 
ainsi qu’au Consortium sans qui ce programme n’aurait pu voir le jour.
Maquette : Fédération des Centres Sociaux de Bretagne - janvier 2023
Illustrations : Vecteezy - Photos : Centres Sociaux

-   KBH + : Le fonctionnement est basé sur la méthode américaine « de-

velopmental relationships, la relation fait la différence ». La méta-

phore de l’arbre est importante avec l’enracinement, le tuteur pour 

grandir et des branches auxquelles s’accrocher. Tout cela participe à 

la connaissance de soi pour être acteur de la vie collective. 

-  Fondation Fountain House se compose de deux structures : Fon-

tana School et Club House, accueillant de jeunes autistes et 

autres troubles socio-psychiatriques, avec 3 axes : la créativité, 

la sociabilité et les enseignements académiques. Les jeunes sont 

membres participatifs dans toute la gouvernance de la fonda-

tion. Les activités et les projets sont mis en place selon les envies 

des usagers, avec la demande d’au moins 3 personnes actives 

dans l’organisation et la mise en oeuvre. Ils tentent  d’élargir le 

champ des possibles, de partager le pouvoir, d’être bienveil-

lants, d’encourager vers la progression, apporter une aide et 

faire confiance.

-  Settlementet est une association basée sur un modèle londo-

nien. L’objectif était de réhabiliter le quartier avec la relance des 

commerces et de l’emploi d’une partie des nombreux chômeurs 

du quartier. L’idée est aussi de mettre en lien les habitants les 

plus défavorisés avec les plus aisés en redonnant vie au quar-

tier. Pour ce faire, elle a investi une rue qui regroupe ces maga-

sins, outils d’accompagnement vers l’emploi.

Ce qui est remarquable 
C’EST : Bienveillance, encouragement 

à la progression, faire et se faire 
confiance

Toutes les structures disposent d’un 

lieu convivial commun « le Café » 

où les premiers contacts se font de 

façon informelle

2020-2022
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Lutter contre la gentrification et créer les conditions du vivre en-

semble, c’est le pari qu’ont fait l’Etat et la FFSH en ouvrant des ré-

sidences sociales où cohabitent des étudiants, des propriétaires et 

des personnes vulnérables (personnes sans abris, en situation de 

handicap ou de pauvreté). Impulsé il y a 7 ans, ce concept de vie 

communautaire, permet aux résidents de : 

-  Mandater une délégation pour coconstruire le cadre de vie, déci-

der des travaux et projets communautaires à mener 
-   Partager des espaces communs : laverie, salle de sport, cuisine, salon…

-  Partager des expériences sous l’impulsion d’un travailleur so-

cial, issu des centres sociaux, qui anime la vie communautaire 

(brunch, départ en séjour…)

Pour les 2000 logements gérés par les centres sociaux et dont la 

FFSH est propriétaire, l’Etat prend en charge 50% du loyer. L’attri-

bution des logements se fait sur critères de ressources et il n’existe 

pas de durée limite de bail. Seulement 7% des demandes sont ac-

ceptées et le turn-over des locataires est de 17%.

Zoom

Ce que nous retenons 
de la structure partenaire

Alors oui, nous avons traversé l’urbanisme un tantinet 
austère d’Helsinki sous des températures négatives 
pour goûter la bulle finlandaise… mais quelle bulle ! 
En découvrant le goût des Finlandais pour l’accueil, 
la convivialité, la quiétude, les lieux de sociabilité (un 
sauna pour 2 habitants quand même), on ne s’étonne 
plus d’apprendre que c’est le pays le plus heureux au 
monde selon le classement 2021 de l’ONU. La FFSH et 
ses adhérents qui nous ont accueillis ont chacun contri-
bué à véhiculer cet esprit finlandais. 

La FFSH accompagne 40 structures présentant une 
diversité de projets bien plus grande qu’en France 
(centres sociaux, logements communautaires, struc-
tures à caractère social…) employant 3000 salariés. 
L’organisation du réseau fédéré repose sur des prin-
cipes d’adhésion reconnaissance, d’interdépendance 
et de travail associé entre administrateurs et profes-
sionnels. Les missions fédérales s’articulent autour de 
l’accompagnement des membres (projet, financement, 
formation…), l’animation de réseau et sa représenta-
tion auprès des partenaires.  Des formes d’entreprena-
riat social (ventes de services, loyers…) permettent à la 
FFSH d’avoir un modèle économique hybride, moins 
tributaire des financements publics (fléchage par l’Etat 
d’une partie des gains de la loterie nationale vers le  
réseau). Ancré dans la politique locale, à travers les dif-
férentes luttes menées historiquement dans le pays, le 
réseau bénéficie d’une vraie reconnaissance et soutien 
de ses partenaires.

En 2022, la FFSH était également porteuse de la pré-
sidence tournante de l’IFS. Reconnue par l ‘ONU, l’IFS 
œuvre, grâce à l’investissement de onze millions de 
personnes dans 32 pays, à construire une communau-
té mondiale inclusive en responsabilisant, inspirant et 
connectant les personnes qui travaillent localement 
pour la justice sociale. Ses trois valeurs clés sont l’in-
clusion, la démocratie et la justice sociale.

HELSINKI 
Du 27 mars au 2 avril 2022
Partenaire :  
Finnish Federation of  
Settlement Houses (FFSH)  
et International Federation 
of settlements and  
neighborhood centers (IFS)

Thématique :
«La découverte de nouvelles  
organisations pour faciliter  
l’insertion sociétale»

Participant.e.s : 

Annie BARISONE, Administratrice, UFO

Gerard PARIS, Administrateur, FCSB

Céline SCHMITT, Référente famille, UFO

Nathanaëlle JEANNE, Coordinatrice enfance. 
Animatrice d’ateliers socio-linguistique, UFO  

Marie BELLINI, Directrice, UFO

Julie BOSSUET, Déléguée générale, FDCS 
4243

Melissa PINTO AMOEDO, Déléguée, FDCS 
4243

Florelle COLLO, Référente famille, FDCS 4243

Nabil KOUIDI, Administrateur, FCSF 

Maharethan THANARAJAH, Comptable, 
FCSF

Emilie DAHAR, Animatrice, FCSB

Raymond JEGOU, Délégué général, FCSB

Vincent YHUEL, Partenaire CAF, FCSB

Celine THOMINOT, Conseillère E.S.F, FCSB

Isabelle DIAZ, Responsable administrative, 
FCSB

Finnish Federation  
of Settlement Houses

Loisto Setlementti coordonne différents programmes dont : 
-  La maison des filles et des garçons, qui propose aux 13-29 ans, un 

lieu de rassemblement non mixte où les questions ayant trait au 

genre, à l’égalité H/F, la construction identitaire, les violences, 

les addictions sont approchées entre pairs.

-  SOPU, qui chemine aux côtés de personnes victimes de crimes 

d’honneur (abus, mariage forcé, menace…) pour les aider à se 

reconstruire, parfois, en dehors de leur cercle familial.  Certains 

accompagnements à risque obligent à ne communiquer la loca-

lisation de l’unité qu’aux seuls usagers. 

-  Social Média : dispositif visant à rentrer en contact avec des mi-

neurs pour prévenir les harcèlements sur le net et les protéger 

d’actes délictueux, en lien avec la police.

-  Depuis 1919, guidé par 3 valeurs, la justice, la confiance et la joie, 

Kalliola Settlement House accompagne les personnes dans leur 

parcours, à l’image des centres sociaux français, mais s’inves-

tit également dans le champ de la protection de l’enfance, la 

médiation des affaires pénales et civiles, la prise en charge de 

toxicomanes. 

Ce qui est remarquable 
C’EST :

Ils sont partis pour 

l’interculturalité et l’échange 

de pratiques… ou de 

chaussettes? 

On est une force mondiale 
je te dis, trop forts les centres  

sociaux pour les mobilisations !

Avoue ! Ils se sont perdus dans un showroom IKEA ! C’est pas la maison des filles ça, trop cocoon !

FINLANDE

Les chiffres de la semaineet bien d’autres choses encore qui ne se mesurent pas...
UNE TRENTAINE

44 15

1

de saunas (traditionnels, anarchistes…) avec plon-gées dans la Baltique 

de « very good question » posées !

mains et lèvres 
gercées par

 le froid

gorilles et cacahuètes* (bénévoles et salariés) qui ont appris à se connaître hors de leur cadre habituel 

dream team, subtilement entrainée dans un bar karaoké 
branché, prête à affronter la sélection de the Voice et le 
carnaval du 9ème congrès de la FCSF !

UNE CENTAINE

* jeu d’interconnaissance 

La promo finlandaise accueillie  

par l’équipe de l’IFS au siège 

Penti, président de l’IFS  et directeur de la FFSH

Raymond, délégué de Bretagne et Vincent, conseiller 

Technique Caf du Finistère 

Logements communautaires gérés par les Centres  

Sociaux et la FFSH

Remerciements à tous les partenaires, participants, référents des mobilités 
ainsi qu’au Consortium sans qui ce programme n’aurait pu voir le jour.
Maquette : Fédération des Centres Sociaux de Bretagne - janvier 2023
Illustrations : Vecteezy - Photos : Centres Sociaux

Un sauna pour 2 habitants…une véritable institution !

La confiance au cœur des relations 

partenariales, une spécificité  

finlandaise ? 
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Mobilités 

Européennes

Ce que nous retenons 
de la structure partenaireTURIN

Du 7 au 13 novembre 2021
Partenaire : Associazione Arci 
- Comitato territoriale di Torino 

Thématique :
«La culture comme levier de 
l’engagement citoyen»

Participant.e.s : 

Olga ANTOINE, co-présidente de la Maison 
Solidaire de Kermarron, Douarnenez (29)

Anne DAUNEAU, administratrice du Centre 
Social Chemins de Faire, Rosporden (29)

Michèle LE GOFF, administratrice du Centre 
Social Chemins de Faire, Rosporden (29)

Frederik HÖRNIG, Service Volontaire  
Européen, Centre Social Chemins de Faire, 
Rosporden (29)

Laëtitia MAZOYER, directrice de l’Association 
Culture Loisirs Animation Nogaro - Centre  
Social de Nogaro (32)

Margaux PHILIPPE, animatrice au Centre  
Social Maison Pour Tous, Ergué Armel (29)

Miguel LEITE, coordinateur RH et formation, 
FCSF (75)

Nicolas PICHON, directeur du Centre Social 
Chemins de Faire, Rosporden (29)

Associazione Arci : Comitato  
territoriale di Torino 

-  La question de la dignité humaine est au cœur de leur projet : 

gestion des repas avec des SDF, récupération des invendus sur 

le marché, confection de plats et installation de la distribution  

alimentaire dans un lieu prestigieux et visible au cœur du marché.

-  Le musée égyptien est utilisé comme outil de médiation cultu-

relle et espace de valorisation pour les enfants migrants, leur 

proposant à la fois de travailler sur leur histoire, leur parcours, 

et l’expression orale.

-  Une forte capacité des structures à faire cohabiter des activités 

et des publics qui pourraient sembler très éloignés les uns des 

autres et qui renforce la question de la mixité sociale.

-  La prise en charge d’enfants de migrants en accompagnement 

scolaire : travail sur leur histoire, l’histoire italienne, ou sur des 

projets de street-art.

-  La mobilisation très forte de jeunes bénévoles.

-  la carte d’adhérent à ARCI est annuelle et valide sur tout le ter-

ritoire italien.

Ce qui est remarquable 
C’EST :

Une délégation fra
nçaise 

très motivée !

Une matinée au marché de Porta Nuova del Palazzo : 

Nous avons suivi une équipe de bénévoles, encadrée par Bou-

bacar, qui sollicite les commerçants pour des dons de fruits et  

légumes invendus (250 kg l’hiver, 500 kg l’été) ; la récolte, trans-

férée au local REPOPP, au cœur du magnifique marché couvert, 

est en partie transformée en plats préparés et redistribuée l’après- 

midi aux bénéficiaires qui peuvent aussi profiter d’un espace de 

restauration de qualité. 

Ce projet donne à ces bénévoles eux-mêmes en situation de pré-

carité une utilité sociale, un rôle dans une action collective.

Il permet également à tous, bénévoles et bénéficiaires, d’accéder 

à des conseils, informations, espace de prévention et d’orientation.

Zoom

ARCI (Association Récréative de Culture Italienne) ,  
association nationale avec de multiples représentants 
en région, prend ses racines dans l’histoire de la solida-
rité italienne, de la résistance et de l’antifascisme.

ARCI s’engage très clairement dans un projet politique 
sur la lutte antifasciste, sur l’égalité de genre, le fémi-
nisme, la solidarité locale et internationale, sur l’inclu-
sion sociale et sur la culture comme levier de l’éman-
cipation.

A ARCI Torino, la jeunesse a pris le pouvoir (moyenne 
d’âge : environ 35 ans) avec une volonté de renouveler 
la gouvernance, ce qui a amené les jeunes à s’investir 
dans cette association.

ARCI intervient dans les communautés afin de 
construire une société plus accueillante, et promouvoir 
les droits des personnes les plus défavorisées (migrants, 
demandeurs d’asiles et réfugiés, toxicos, mineurs, han-
dicapés, communauté LGBT et trans-genres…), et les 
plus précaires.

Le contexte socio-économique difficile dans lequel 
l’association évolue, suscite l’initiative et la créativité : dé-
veloppement d’un système économique hybride mê-
lant l’entreprenariat social, l’autofinancement (cartes  
d’adhésions : + de 62 000 adhérents à Turin en 2019, 
gestion directe de restaurants et bars), des appels à 
projets et le recours à des fondations privées. Les fonds 
publics sont quasi-inexistants. 

Parmi leurs principaux domaines d’intervention : poli-
tiques éducatives et d’émancipation, inclusion sociale, 
immigration et lutte contre le racisme, environnement 
et développement durable, solidarité et coopération 
internationale, démocratie et citoyenneté.

ARCI est organisée en « Circolo » (équivalent de nos 
centres sociaux), qui sont des espaces de rencontre et 
de lien social essentiels.

ITALIE

Accueil fabuleux !
Grazie mile, Anna, Anita et Luca

Casa Fool, Théâtre de quartier, école de théâtre et chant

Circolo Cricca, table solidaire pour les sans-abri, 

jeux, aides psychologiques

Les docks pour faire la fête

La main à la pâte !

Projet fooding avec Bouba, 

la dignité humaine au coeur du projet

Les chiffres de la semaineet bien d’autres choses encore qui ne se mesurent pas...

22

17
3

 1 500 000circolos visités

spécialités culinaires italiennes goûtées
cours d’italien, de percu, et de cuisine africaine, peu d’heures de sommeil...

adhérents

Magazzino Zul Po, 
aide aux migrants le jour, animation festive la nuit

Remerciements à tous les partenaires, participants, référents des mobilités 
ainsi qu’au Consortium sans qui ce programme n’aurait pu voir le jour.
Maquette : Fédération des Centres Sociaux de Bretagne - janvier 2023
Illustrations : Vecteezy - Photos : Centres Sociaux
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Ce que nous retenons 
de la structure partenaire

La Suède a une forte tradition d’apprentissage informel 
et de mobilisation de la société civile ainsi qu’un niveau 
d’impôts élevé, contrepartie de la prise en charge de 
ses citoyens.

Lund, dans l’extrême sud de la Suède, est célèbre pour 
sa cathédrale, construite dans les années 1080. En 1666, 
l’une des plus anciennes institutions d’enseignement 
de Suède a été fondée à Lund, l’Université de Lund est 
mondialement connue et abrite environ 41000 étu-
diants qui constituent une partie importante du pay-
sage de la ville.

Nous avons été accueilli par Staffan, membre du board 
de Hemgarden, et secrétaire général de la Fédération 
des «settlements» de Suède et de l’IFS.
A l’initiative d’un groupe de femmes, en 1942, Hemgar-
den est une maison de rencontre pour tous les âges, 
une maison de la culture dans le centre de Lund qui a 
évolué avec le temps mais est toujours restée centrée 
sur la jeunesse.

Les cultures jeunes ont été ce qui a de tout temps fait les 
activités de cette structure. Rock, Punk, Rap, Cultures 
urbaines sont au coeur de leurs actions. Fondamen-
talement ce qu’ils recherchent est l’engagement des 
jeunes, que ce soit par la création artistique, des évène-
ments sportifs ou des engagements citoyens.

Hemgarden est adhérente à la Fédération des «sett-
lements» de Suède qui, à l’aide d’une equipe de sala-
riés et d’administrateurs, anime et accompagne ses 
membres dans le développement territorial, écono-
mique et social. Ses membres peuvent être aussi divers 
et variés que des structures intégrées dans des écoles, à 
vocation sociale, en direction de la jeunesse, ou d’inser-
tion par l’économique. La Fédération des «settlements» 
de Suède est membre de IFS (Réseau international de 
centres sociaux).

LUND
Du 21 au 27 novembre 2021
Partenaire : Hemgarden Lund

Thématique :
«La reconnaissance et la  
validation des compétences 
acquises par l’éducation non 
formelle»

Participant.e.s : 

Liliane, Administratrice, Centre Social de 
Bellevue à Brest (29) 

Stéphane, Administrateur, FCSF à Paris (75)

Diane, Coordinatrice de projets intergénéra-
tionnels, Centre Social de Bellevue à Brest 
(29)

Suzy, Animatrice jeunesse, Centre Social  
Ti Lanvenec à Locmaria-Plouzané (29)

Justine, Animatrice jeunesse, Famille Actives 
au Centre Social de Fougères (35)

Laura, Animatirce jeunesse, Centre Social 
Ulamir Aulne à Châteauneuf-du-Faou (29)

Topacio, Coordinatrice jeunesse, Centre  
Social Bagatelle à Toulouse (31)

Abdelkader, Animateur jeunesse, Espace  
Socio Culturel Le Nelumbo à Saint Etienne 
(42)

Eglantine, Service civique en communication, 
Fédération des Centres Sociaux de Loire et 
Haure-Loire (42)

Tam, Animatrice et informatrice jeunesse, 
Centre Social Le Foyer à Auterive (31)

Miguel, Coordinateur RH et Formation, FCSF 
à Paris (75)

Hemgarden Lund

-  Démarrer des activités uniquement à partir des besoins et des 

souhaits des habitant·e·s. en leur donnant la possibilité de 

prendre la responsabilité d’entamer et diriger ces activités.

-  La notion de droit à l’erreur, se construire à partir de ses  

expériences, et conscientiser les compétences acquises.

-  Un Centre Social implanté dans une école, ce qui permet de  

toucher tous les habitant.e.s du quartier, et amène du lien entre 

les parents et l’école.

-  La «Maison», accueil inconditionnel, espaces, matériels, 

 mobiliers, décoration, «art», «drapeau arc en ciel» partout.

-  Les temps de création vidéo, son, sport, créatifs, ou économiques 

visent tous une estime de soi (à construire ou à retrouver).

-  L’ensemble des actions et des adhésions sont totalement  

gratuites et se placent dans une logique d’Empowerment.

-  Un fonds (100 000 €) où les jeunes peuvent demander des moyens 

pour mener des projets à petite échelle. 1 seul financeur, et seule-

ment 3 semaines entre le début du projet et le financement.

Ce qui est remarquable 
C’EST :

Wow ! La maison, 
Wow ! Le projet, Wow ! C’est gratuit, Wow ! Je reste !

SUÈDE

Les chiffres de la semaineet bien d’autres choses encore qui ne se mesurent pas...

1

1
4

+1000+100

tour du monde culinaire (libanais, grec, chinois, suedois, danois, italien, oriental, tapas)

match de hokey

«settlements»
travervées 

de mer vélos croisés

Educ pop à fond ! 

Une politique jeunesse pour, 

par et avec les jeunes

Une réflexion autour des activités non mixtes. Nous avons rencontré à plusieurs en-

droits des groupes ou des espaces dédiés tantôt aux femmes, jeunes filles, jeunes de 

moins de 25 ans, à des personnes d’un seul quartier. Ces organisations entre pairs, 

semblent apporter un cadre sécurisant aux participants qui permet de régler des 

questions de fond et ainsi de mieux trouver sa place dans la société.

Flamman
Promouvoir l’égalité des sexes et de soutenir le droit des filles/femmes. Un lieu, un 

temps, leur sont dédiés pour des échanges et développer des projets.

KBH+
La « Maison des filles » composée uniquement de filles est un lieu chaleureux où 

écoute, présence et confiance sont les maîtres mots. Dans le cadre d’une recherche 

de développement personnel, les filles doivent participer activement dans le club.

Yalla-trappan
Création de cette coopérative par une femme dans un quartier populaire et orientée 

pour l’insertion des femmes dans la société civile par le biais de l’emploi en lien direct 

avec la municipalité, les entreprises locales mais aussi internationales (IKEA, H&M).

« Young lead Young »
Les jeunes dirigent les jeunes

Zoom

Hemgarden, une maison de la culture dans le centre de Lund

La délégation française accueillie à Hemgarden

All Activity House à Malmö, 

un espace de rencontre offrant 

des activités culturelles et de 

loisirs au sein d’une école

Yalla Trappan fait un pas vers l’Europe

Yalla Trappan développe l’intégration des femmes 

via la valorisation des compétences

Remerciements à tous les partenaires, participants, référents des mobilités 
ainsi qu’au Consortium sans qui ce programme n’aurait pu voir le jour.
Maquette : Fédération des Centres Sociaux de Bretagne - janvier 2023
Illustrations : Vecteezy - Photos : Centres Sociaux
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Ce que nous retenons 
de la structure partenaire

La Suède a une forte tradition d’apprentissage informel 
et de mobilisation de la société civile ainsi qu’un niveau 
d’impôts élevé, contrepartie de la prise en charge de 
ses citoyens.

Lund, dans l’extrême sud de la Suède, est célèbre pour 
sa cathédrale, construite dans les années 1080. En 1666, 
l’une des plus anciennes institutions d’enseignement 
de Suède a été fondée à Lund, l’Université de Lund est 
mondialement connue et abrite environ 41000 étu-
diants qui constituent une partie importante du pay-
sage de la ville.

Nous avons été accueilli par Staffan, membre du board 
de Hemgarden, et secrétaire général de la Fédération 
des «settlements» de Suède et de l’IFS.
A l’initiative d’un groupe de femmes, en 1942, Hemgar-
den est une maison de rencontre pour tous les âges, 
une maison de la culture dans le centre de Lund qui a 
évolué avec le temps mais est toujours restée centrée 
sur la jeunesse.

Les cultures jeunes ont été ce qui a de tout temps fait les 
activités de cette structure. Rock, Punk, Rap, Cultures 
urbaines sont au coeur de leurs actions. Fondamen-
talement ce qu’ils recherchent est l’engagement des 
jeunes, que ce soit par la création artistique, des évène-
ments sportifs ou des engagements citoyens.

Hemgarden est adhérente à la Fédération des «sett-
lements» de Suède qui, à l’aide d’une equipe de sala-
riés et d’administrateurs, anime et accompagne ses 
membres dans le développement territorial, écono-
mique et social. Ses membres peuvent être aussi divers 
et variés que des structures intégrées dans des écoles, à 
vocation sociale, en direction de la jeunesse, ou d’inser-
tion par l’économique. La Fédération des «settlements» 
de Suède est membre de IFS (Réseau international de 
centres sociaux).

LUND
Du 21 au 27 novembre 2021
Partenaire : Hemgarden Lund

Thématique :
«La reconnaissance et la  
validation des compétences 
acquises par l’éducation non 
formelle»

Participant.e.s : 

Liliane, Administratrice, Centre Social de 
Bellevue à Brest (29) 

Stéphane, Administrateur, FCSF à Paris (75)

Diane, Coordinatrice de projets intergénéra-
tionnels, Centre Social de Bellevue à Brest 
(29)

Suzy, Animatrice jeunesse, Centre Social  
Ti Lanvenec à Locmaria-Plouzané (29)

Justine, Animatrice jeunesse, Famille Actives 
au Centre Social de Fougères (35)

Laura, Animatirce jeunesse, Centre Social 
Ulamir Aulne à Châteauneuf-du-Faou (29)

Topacio, Coordinatrice jeunesse, Centre  
Social Bagatelle à Toulouse (31)

Abdelkader, Animateur jeunesse, Espace  
Socio Culturel Le Nelumbo à Saint Etienne 
(42)

Eglantine, Service civique en communication, 
Fédération des Centres Sociaux de Loire et 
Haure-Loire (42)

Tam, Animatrice et informatrice jeunesse, 
Centre Social Le Foyer à Auterive (31)

Miguel, Coordinateur RH et Formation, FCSF 
à Paris (75)

Hemgarden Lund

-  Démarrer des activités uniquement à partir des besoins et des 

souhaits des habitant·e·s. en leur donnant la possibilité de 

prendre la responsabilité d’entamer et diriger ces activités.

-  La notion de droit à l’erreur, se construire à partir de ses  

expériences, et conscientiser les compétences acquises.

-  Un Centre Social implanté dans une école, ce qui permet de  

toucher tous les habitant.e.s du quartier, et amène du lien entre 

les parents et l’école.

-  La «Maison», accueil inconditionnel, espaces, matériels, 

 mobiliers, décoration, «art», «drapeau arc en ciel» partout.

-  Les temps de création vidéo, son, sport, créatifs, ou économiques 

visent tous une estime de soi (à construire ou à retrouver).

-  L’ensemble des actions et des adhésions sont totalement  

gratuites et se placent dans une logique d’Empowerment.

-  Un fonds (100 000 €) où les jeunes peuvent demander des moyens 

pour mener des projets à petite échelle. 1 seul financeur, et seule-

ment 3 semaines entre le début du projet et le financement.

Ce qui est remarquable 
C’EST :

Wow ! La maison, 
Wow ! Le projet, Wow ! C’est gratuit, Wow ! Je reste !

SUÈDE

Les chiffres de la semaineet bien d’autres choses encore qui ne se mesurent pas...

1

1
4

+1000+100

tour du monde culinaire (libanais, grec, chinois, suedois, danois, italien, oriental, tapas)

match de hokey

«settlements»
travervées 

de mer vélos croisés

Educ pop à fond ! 

Une politique jeunesse pour, 

par et avec les jeunes

Une réflexion autour des activités non mixtes. Nous avons rencontré à plusieurs en-

droits des groupes ou des espaces dédiés tantôt aux femmes, jeunes filles, jeunes de 

moins de 25 ans, à des personnes d’un seul quartier. Ces organisations entre pairs, 

semblent apporter un cadre sécurisant aux participants qui permet de régler des 

questions de fond et ainsi de mieux trouver sa place dans la société.

Flamman
Promouvoir l’égalité des sexes et de soutenir le droit des filles/femmes. Un lieu, un 

temps, leur sont dédiés pour des échanges et développer des projets.

KBH+
La « Maison des filles » composée uniquement de filles est un lieu chaleureux où 

écoute, présence et confiance sont les maîtres mots. Dans le cadre d’une recherche 

de développement personnel, les filles doivent participer activement dans le club.

Yalla-trappan
Création de cette coopérative par une femme dans un quartier populaire et orientée 

pour l’insertion des femmes dans la société civile par le biais de l’emploi en lien direct 

avec la municipalité, les entreprises locales mais aussi internationales (IKEA, H&M).

« Young lead Young »
Les jeunes dirigent les jeunes

Zoom

Hemgarden, une maison de la culture dans le centre de Lund

La délégation française accueillie à Hemgarden

All Activity House à Malmö, 

un espace de rencontre offrant 

des activités culturelles et de 

loisirs au sein d’une école

Yalla Trappan fait un pas vers l’Europe

Yalla Trappan développe l’intégration des femmes 

via la valorisation des compétences
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ainsi qu’au Consortium sans qui ce programme n’aurait pu voir le jour.
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Comment on se prépare pour partir ?

Je te propose une fois 

que vous vous êtes positionnés de prendre 

rdv avec moi et je vous accompagnerai à toutes 

les étapes

Super merci ! 

Cette formule « carte blanche » va nous intéresser. 

Par contre, j’ai discuté avec le directeur de l’EVS  du 

« Square des communs ». Lui n’est pas à ce niveau de 

mobilisation dans sa structure. Mais il veut quand même 

impulser une dynamique. Tu as des pistes ?

Au-delà du financement, 

c’est quoi nos engagements ?

Et dans 

ce cas-là ça coûte 

combien au centre ?

Ben écoute, c’est super. On a la formule « clé en main ». La FD a déterminé au préalable des thématiques et 
négocié avec ses partenaires européens les programmes. 
Il peut y inscrire un binôme salarié/bénévole de son EVS 
pour faire une première expérience. Attention, comme le 
travail fédéral est plus important, le coût est un peu plus 

élevé. Il est de 400€ par participant

La tarification pour cette 

formule « carte blanche » est de 150€ par 

participant. Le nombre de places est limité 

à 14 personnes par séjour

La Fédération attend des structures et des participants une 

contribution à la capitalisation et à l’essaimage, via des outils 

collectifs, quelques rencontres, témoignages. La formule « carte 

blanche » demande un investissement plus important et une 

plus grande anticipation.

comment ça marche ?

Mobilités

Européennes

ALLEMAGNE-   Les « Gardening School » (école de jardinage) sont 

très répandues à Berlin (15 structures dans toute la ville) !

Les écoles traditionnelles ont l’obligation de dédier un temps 

spécifi que régulier (en moyenne 2h/semaine) pour ame-

ner les enfants dans ces écoles de la nature afi n qu’ils 

passent du temps dehors, à découvrir les jardins, les jeux 

de plein air, le contact avec la terre, le jardinage, les arbres 

et les plantes, ainsi que le maniement des outils et du feu. 

Cela permet de développer leurs sens, leur curiosité, leur capa-

cité à se concentrer et surtout leur goût pour la nature et l’envie 

de la protéger. La visite de l’école SUZ a été une vraie révélation. 

Ce que nous retenons 
de la structure partenaire

L’UFA Fabrik est née d’un mouvement de résis-
tance citoyenne, lorsque 100 squatteurs occupent les 
anciens locaux d’Universal Film Studios au cœur de 
Berlin-Ouest en 1979. Leur message était « La paix par 
la culture et l’écologie », avec comme mission princi-
pale l’éducation à travers le théâtre de rue et le cirque. 

Après cinq ans d’occupation, ils obtiennent le titre de 
propriété du terrain, l’UFA Fabrik se transforme pro-
gressivement en un éco lieu de 26 000 m2, en partie au-
to-géré, avec plusieurs structures qui voient le jour : une 
école libre, une école de cirque, un théâtre, un centre 
interculturel, un dojo, une maison de quartier, un centre 
social, une guest-house, une boulangerie bio, une épi-
cerie en circuits courts et une ferme pédagogique. 

Ce qui est remarquable est la recherche de l’autosuffi -
sance énergétique de ce lieu, qui utilise des systèmes 
d’énergies renouvelables et de conservation de l’eau 
innovants : des toits plats et végétalisés, des panneaux 
solaires et la récupération d’eau de pluie et son fi ltrage 
par des plantes phyto-épuratrices pour l’utilisation de 
cette eau pour les WC... L’innovation  se situe dans le 
fait que c’est un lieu mixte, accueillant en son sein des 
structures aussi bien associatives que commerciales. 

Le centre social est géré indépendamment du reste des 
structures, il a son fonctionnement propre, bien qu’il 
soit implanté au cœur de l’éco-lieu, avec une gratuité 
d’accès.

Aujourd’hui, UFA Fabrik s’est largement développée 
dans Berlin, et compte une trentaine de structures 
réparties dans toute la ville : écoles de l’inclusion 
sociale, centres sociaux, centres de jeunes, avec 320 
employés et 80 bénévoles. UFA est à 80% fi nancée par 
les subventions de source publique et privée et 20 % en 
autofi nancement.

BERLIN
Du 2 au 8 octobre 2022
Partenaire : UFA FABRIK

Thématique :
«La dimension développement 
durable dans les 
actions collectives et 
communautaires»

Participant.e.s : 

Sophie HAMON, bénévole de La Boussole – 
Centre Social Intercommunal de Lamballe 
Terre et Mer (22)

Anthony LEBLANC, Educateur Environnement 
/ Coordinateur - Familles actives au Centre 
Social -REEPF (35)

Aurélie VINDRIER, référente secteur adultes/
séniors - Centre Social Marceau-Mulsant à 
Roanne (42)

Catherine ONGYENGUELECK, assistante 
Fédérale à la FCSF

Cyrille CANTIN, directeur de La Boussole  - 
Centre Social Intercommunal de Lamballe 
Terre et Mer (22)

Déborah COHEN, référente du séjour, 
Chargée de mission Fédération Inter-
départementale Garonne Occitanie 
(FIGO) (31)

Emmanuelle DUBOIS, chargée de communi-
cation à la FCSB

Irène PONS, responsable secteur enfance 
jeunesse au Centre Social de Mably (42)

Ludovic JUIGNET, Coordinateur Familles 
Actives / Réseau Education Environnement 
Pays de Fougères (REEPF) (35)

Manéo STEPNIEWSKI, encadrant technique 
recyclerie, association Calade, Pays de Som-
mières (30)

Maud BOUSQUET, cheffe de projet économie 
circulaire, association Calade, Pays de Som-
mières (30)

Pierre PLANCHAIS, animateur Compostage 
Collectif - Familles Actives (35)

UFA FABRIK

-  Les cours fi nissent à 14h pour les enfants et les jeunes, l’après-

midi étant dédié à des temps d’échanges, de découverte de la 

nature, avec des structures publiques, en accès libre, gratuites 

et sans inscription.

-  Les jardins partagés de Tempelhof où l’on peut circuler libre-

ment, avec des espaces aménagés entre les cultures pour que 

les habitants puissent s’approprier l’espace et profi ter librement 

du jardin pour lire ou boire un verre entre amis.

-  La ferme pédagogique UFA Fabrik en plein cœur de la ville, libre 

d’accès, qui vient compléter l’enseignement des écoles pour 

responsabiliser les enfants, améliorer leur confi ance en eux, 

travailler sur l’attitude comportementale. Une autre manière 

d’apprendre qui permet aux élèves de se révéler et aux profes-

seurs de les voir sous un autre jour.

-   Dans le quartier de Staaken, les travailleurs sociaux font de 

l’aller vers en identifi ant au préalable les nationalités des po-

pulations, pour répartir les animateurs en fonction de leurs 

connaissances linguistiques afi n de faire du porte-à-porte. Ils 

ont une réelle approche inclusive des différentes cultures et reli-

gions, qui co-habitent dans le respect et la bonne entente. Gros 

travail sur le développement du pouvoir d’agir des habitants. 

Ce qui est remarquable 
C’EST :

Les chiffres de la semaineet bien d’autres choses encore qui ne se mesurent pas...
DES DIZAINES DE...

608
5

*L’abus d’alcool est dangereux pour la santé. À consommer avec modération

-  bières* goûtées et de vodka mate... 
-  fous rires partagés 
-  rencontres avec les habitants de Berlin
-  recettes et morceaux de musiques partagés

structures 
visitées

km de marche km de mur 
de Street Art

On dirait qu’il est urgent 
d’inclure la thématique de 
la transition écologique et 

citoyenne dans nos projets 
sociaux et qu’elle soit 
transversale à toutes nos actions

Remerciements à tous les partenaires, participants, référents des mobilités 
ainsi qu’au Consortium sans qui ce programme n’aurait pu voir le jour.
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Il semble important d’avoir une culture commune sur les termes qui englobent la transition : «développement durable», «transition», «écologie»…

Il fa
udrait m

ettre
 en place 

un plaidoyer et une boîte à outil p
our 

les strucutres au  niveau national 

pour le
 réseau !

Balade au Mur de Berlin

Visite à Hahneberg, avec une vue magnifi que sur la périphérie de Berlin

Toits végétalisés à l’Ecole pédagogique de Stuz

Serre pédagogique à l’Ecole 

pédagogique de Stuz

Dîner bien accompagné !

Dès leur plus jeune âge, les enfants 

sont au contact de la nature

Zoom

Notre réseau compte déjà de 
nombreuses expériences et expéri-
mentations de pratiques innovantes ! 
Il s’agit maintenant de les valoriser 

et de les déployer à plus grande 
échelle.

2020-2022

Salut Muriel ! 
C’est Marc le directeur du centre social  

« C’est possible ». T’as deux minutes pour  

échanger sur l’organisation des mobilités ?

A combien de personnes 

on peut partir ?

Si je veux 

en organiser avec mon équipe 

et mon CA, à qui je dois m’adresser ?

J’ai plusieurs 
questions ! La première et 

pas des moindres : ça coûte 

combien cette histoire ?

 Salut Marc ! Bien sûr, mais il va me falloir plus de deux minutes !

Dis toi que 90% du budget 
est pris en charge par l’Europe. Le reste à charge varie 

selon la formule que vous choisirez. C’est soit 150€ ou 400€ 
par personne. Cette somme comprend en majeure partie 
l’ingénierie du projet, sa capitalisation et son essaimage

Une mobilité, 

Tu frappes à la 

bonne porte, je m’en occupe pour 
le réseau !

Là, on te propose la nouvelle 

formule « carte blanche » : ce sont les centres qui portent 

leur projet et la Fédération n’intervient qu’en appui (recherche 

de partenaires, dépôt du projet, suivi des formalités adminis-

tratives avec l’agence européenne)

Avec mon CA on aimerait 

travailler sur la thématique des 

discriminations. 

Comment on procède ?

De votre côté, vous devez mobiliser un 
groupe de 6 à 8 personnes avec une majorité de bénévoles et 
on recherche ensemble un deuxième centre intéressé par votre 
thématique. Ensuite, les deux centres travaillent au 
programme avec le partenaire



En Chiffres
Extraits du questionnaire envoyé aux participants 
(48 réponses / 68 participants)

Vous êtes :

Tranche d’âge :

Avez-vous en perspective suite à votre participation au  
programme des projets ou actions visant ou incluant des  
dimensions d’échange interculturel européen ou international ?
47 réponses

Si oui avec quel pays et entité/structure ?

-  En Espagne, en cours de définition. Concernerait 2  
thématiques : la gouvernance et l’environnement.

-  Au Portugal, Finlande, Italie, Allemagne... plutôt en tant 
qu’accueillant dans nos structures.

-  A Berlin, Gemeinwesenverein, structure sociale très 
engagée sur la thématique de l’aller vers.

-  Monter des projets pour les femmes allophones ou  
ultramarines pour valoriser leurs compétences.

-  Madagascar ou le Danemark sur le modèle en éduca-
tion.

- Se mettre en lien avec Corps Européen de Solidarité.

 -  Accueil de bénévoles européens à construire dans le 
cadre d’un projet de laboratoire d’innovations sociales.

Des actions ont-elles été ou sont ou vont-elles être 
engagées avec des habitants ou usagers en lien direct 
avec une pratique observée lors de votre séjour ?
46 réponses

Exemples :

-  Faire de l’espace accueil un espace plus chaleureux 
et informel qui permet un premier échange de façon 
conviviale, renforcement de l’attitude positive.

-  Fabrication de malles pédagogiques en série pour 
les centres sociaux : nous allons essayer de repartir 
d’une malle existante, celle de la Mce (https://www.
mce-info.org/malle-pedagogique-ensemble-jardi-
nons-au-naturel/) et de l’adapter au réseau.

-  Il y a moins de résistance de la plupart des salariés 
à proposer des animations le samedi ou le dimanche, 
pour animer davantage le quartier quand il ne se passe 
rien d’autre.

- Implanter une ferme pédagogique en coeur de ville.

-  Travailler avec les écoles du quartier sur d’autres  
projets / thématiques que celle de l’aide à la scolarité.

Votre statut :

Vous avez participé au séjour en :

EDITO ? 
Et non !  C’est le 
CONCLUTO 

Le document* que vous avez entre vos 
mains retrace les mobilités 
européennes mises en œuvre en 
2021/2022 par la Fédération des Centres 
Sociaux de Bretagne et ses partenaires 
membres du consortium organisateur : 
la Fédération Loire Haute-Loire, l’Union 
Fédérale Occitanie et la Fédération des 
Centres Sociaux de France.

Il est né de notre enthousiasme et de 
notre volonté d’essaimer, de partager 
ce que nous avons vécu, apprécié, de 
donner envie à chaque acteur, à chaque 
structure et aux fédérations de 
s’engager dans une aventure riche et 
qui reste à portée de tous. 

Le projet des mobilités européennes 
repose sur deux ressorts :

•  Le premier consiste à se nourrir des  
expériences de nos collègues  
européens (leurs réflexions, leurs 
actions...), à mettre en perspective 
notre contexte local et nos propres 
concepts, à bousculer nos certitudes  
et le cas échéant nos propres façons 
de faire !

•  Le second prend appui sur notre 
conscience européenne : « agir local, 
penser global ». Exercer sa capaci-
té à transformer son quotidien c’est 
prendre sa place dans un continuum 
qui va de son quartier, de sa  
commune, jusqu’aux instances  
européennes. Agir collectivement, 
c’est être solidaire et fort avec ses 
proches concitoyens, mais aussi à 
l’échelle départementale, régionale, 
nationale et... européenne. 

Ces considérations n’ont pas échappé 
à nos prédécesseurs, militants de la 
première heure des centres sociaux, 
qui ont mis en place l’IFS, la Fédération 
Internationale des Etablissements et 
des centres de quartier, un mouvement 
mondial de plus de 11 000 associations, 
particulièrement bien structuré en 
Europe. 

C’est dans ce cadre que notre fédéra-
tion nationale (FCSF), travaille depuis 
des années sur la question européenne 
et internationale en mettant en œuvre 
différents projets.

Après avoir expérimenté elle-même la 
mise en place de « mobilités » (départs 
vers de multiples pays européens), la 
FCSF a souhaité, comme pour d’autres 
actions, essaimer au sein du réseau en 
accompagnant les fédérations locales 
qui se sentaient prêtes à se lancer et à 
porter à leur tour directement des 
projets de mobilités : la FCSB et ses 
partenaires se sont lancés dans 
l’aventure depuis 2020. 

Conclusion du concluto

Cette publication a été réalisée pour 
vous donner envie de tenter l’aventure 
au sein de votre centre, de votre 
fédération, comme l’ont fait les 
Fédérations des Ardennes (https://
supports.centres-sociaux.fr/category/
mobilites/) et de la Bretagne avec leurs 
partenaires français. 

* Production soutenue par le Fonds Mutualisé de 
la Fédération des Centres Sociaux de France 

merci

danke

tenki

thank you
obrigado

Mobilités

Européennes

Remerciements à tous les partenaires, participants, référents des mobilités 
ainsi qu’au Consortium sans qui ce programme n’aurait pu voir le jour.

Maquette : Fédération des Centres Sociaux de Bretagne - janvier 2023
Illustrations : Vecteezy - Photos : Centres Sociaux

Alors ça vous 

tente ?

Cette publication a été réalisée pour  
vous donner envie de tenter l’aventure  
au sein de votre centre, de votre 
fédération, comme l’ont fait les 
Fédérations des Ardennes (https:// 
supports.centres-sociaux.fr/category/ 
mobilites/) et de la Bretagne avec leurs 
partenaires français. 

https://supports.centres-sociaux.fr/category/mobilites/
https://centres-sociaux-bretagne.fr/adherer-pour/les-chantiers/mobilites-europeennes/


En Chiffres
Extraits du questionnaire envoyé aux participants 
(48 réponses / 68 participants)

Vous êtes :

Tranche d’âge :

Avez-vous en perspective suite à votre participation au  
programme des projets ou actions visant ou incluant des  
dimensions d’échange interculturel européen ou international ?
47 réponses

Si oui avec quel pays et entité/structure ?

-  En Espagne, en cours de définition. Concernerait 2  
thématiques : la gouvernance et l’environnement.

-  Au Portugal, Finlande, Italie, Allemagne... plutôt en tant 
qu’accueillant dans nos structures.

-  A Berlin, Gemeinwesenverein, structure sociale très 
engagée sur la thématique de l’aller vers.

-  Monter des projets pour les femmes allophones ou  
ultramarines pour valoriser leurs compétences.

-  Madagascar ou le Danemark sur le modèle en éduca-
tion.

- Se mettre en lien avec Corps Européen de Solidarité.

 -  Accueil de bénévoles européens à construire dans le 
cadre d’un projet de laboratoire d’innovations sociales.

Des actions ont-elles été ou sont ou vont-elles être 
engagées avec des habitants ou usagers en lien direct 
avec une pratique observée lors de votre séjour ?
46 réponses

Exemples :

-  Faire de l’espace accueil un espace plus chaleureux 
et informel qui permet un premier échange de façon 
conviviale, renforcement de l’attitude positive.

-  Fabrication de malles pédagogiques en série pour 
les centres sociaux : nous allons essayer de repartir 
d’une malle existante, celle de la Mce (https://www.
mce-info.org/malle-pedagogique-ensemble-jardi-
nons-au-naturel/) et de l’adapter au réseau.

-  Il y a moins de résistance de la plupart des salariés 
à proposer des animations le samedi ou le dimanche, 
pour animer davantage le quartier quand il ne se passe 
rien d’autre.

- Implanter une ferme pédagogique en coeur de ville.

-  Travailler avec les écoles du quartier sur d’autres  
projets / thématiques que celle de l’aide à la scolarité.

Votre statut :

Vous avez participé au séjour en :

EDITO ? 
Et non !  C’est le 
CONCLUTO 

Le document* que vous avez entre vos 
mains retrace les mobilités 
européennes mises en œuvre en 
2021/2022 par la Fédération des Centres 
Sociaux de Bretagne et ses partenaires 
membres du consortium organisateur : 
la Fédération Loire Haute-Loire, l’Union 
Fédérale Occitanie et la Fédération des 
Centres Sociaux de France.

Il est né de notre enthousiasme et de 
notre volonté d’essaimer, de partager 
ce que nous avons vécu, apprécié, de 
donner envie à chaque acteur, à chaque 
structure et aux fédérations de 
s’engager dans une aventure riche et 
qui reste à portée de tous. 

Le projet des mobilités européennes 
repose sur deux ressorts :

•  Le premier consiste à se nourrir des  
expériences de nos collègues  
européens (leurs réflexions, leurs 
actions...), à mettre en perspective 
notre contexte local et nos propres 
concepts, à bousculer nos certitudes  
et le cas échéant nos propres façons 
de faire !

•  Le second prend appui sur notre 
conscience européenne : « agir local, 
penser global ». Exercer sa capaci-
té à transformer son quotidien c’est 
prendre sa place dans un continuum 
qui va de son quartier, de sa  
commune, jusqu’aux instances  
européennes. Agir collectivement, 
c’est être solidaire et fort avec ses 
proches concitoyens, mais aussi à 
l’échelle départementale, régionale, 
nationale et... européenne. 

Ces considérations n’ont pas échappé 
à nos prédécesseurs, militants de la 
première heure des centres sociaux, 
qui ont mis en place l’IFS, la Fédération 
Internationale des Etablissements et 
des centres de quartier, un mouvement 
mondial de plus de 11 000 associations, 
particulièrement bien structuré en 
Europe. 

C’est dans ce cadre que notre fédéra-
tion nationale (FCSF), travaille depuis 
des années sur la question européenne 
et internationale en mettant en œuvre 
différents projets.

Après avoir expérimenté elle-même la 
mise en place de « mobilités » (départs 
vers de multiples pays européens), la 
FCSF a souhaité, comme pour d’autres 
actions, essaimer au sein du réseau en 
accompagnant les fédérations locales 
qui se sentaient prêtes à se lancer et à 
porter à leur tour directement des 
projets de mobilités : la FCSB et ses 
partenaires se sont lancés dans 
l’aventure depuis 2020. 

Conclusion du concluto

Cette publication a été réalisée pour 
vous donner envie de tenter l’aventure 
au sein de votre centre, de votre 
fédération, comme l’ont fait les 
Fédérations des Ardennes (https://
supports.centres-sociaux.fr/category/
mobilites/) et de la Bretagne avec leurs 
partenaires français. 

* Production soutenue par le Fonds Mutualisé de 
la Fédération des Centres Sociaux de France 

merci

danke

tenki

thank you
obrigado

Mobilités

Européennes

Remerciements à tous les partenaires, participants, référents des mobilités 
ainsi qu’au Consortium sans qui ce programme n’aurait pu voir le jour.

Maquette : Fédération des Centres Sociaux de Bretagne - janvier 2023
Illustrations : Vecteezy - Photos : Centres Sociaux

Alors ça vous 

tente ?

Cette publication a été réalisée pour  
vous donner envie de tenter l’aventure  
au sein de votre centre, de votre 
fédération, comme l’ont fait les 
Fédérations des Ardennes (https:// 
supports.centres-sociaux.fr/category/ 
mobilites/) et de la Bretagne avec leurs 
partenaires français. 

https://supports.centres-sociaux.fr/category/mobilites/
https://centres-sociaux-bretagne.fr/adherer-pour/les-chantiers/mobilites-europeennes/

